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Résumé : Révision du genre africain Calvoa look. É. .Melastomataceie! ; 1% espèces 
sont admises ; З d'entre elles sont nouvelles : €. sitaeena, C. calliantha et С. stenophylla. 


Summary : Revision of the african. genus Caleoa Mook. f. | Melastomataceie ; 18 spectes 
are admitted ; 3 of them are new : С. sitaeana, C. calliantha and С. stenophylla. 


lenri Jacques-Félix. Laboratoire de Phanérogamie. Muséum national d Histoire naturelle, 


16 rue Buffon, 75005 Paris, France. 


Des différents genres africains de Sonertleæ, dont nous poursuivons la révision (Jaco ES- 
Férix, 1975. 1974, 1976, 1977;. le genre Саба est certainement le plus original. D dié 
à Garvo, magistrat à Fernando Po et compagnon de route de G. Manx et В. F. BURTON 
lors de [а première ascension du Mt. Cameroun en 1361], ce genre, créé par Hooker f. en 
1867, n'a, depuis cette date, jamais été discuté. 


APPAREIL VÉGÉTATIF 


Toutes les espèces sont pérennes : certaines ne dépassent guère (0.20 m de hauteur, 
d'autres sont des arbrisseaux de 2 à 3 m: la plupart sont plus ou moins crassulescentes ; 
une seule est nettement sétuleuse, toutes les autres sont glabrescentes ou furfuracées, comme 
le sont beaucoup de Sonertleie ; la floraison est terminale et là croissance syimpodiale. Pln- 
sieurs espèces pouvant fleurir dés la première année, cela peut poser quelques diilicultes de 
spéciation ; en effet notre connaissance de ces plantes étant encore insuffisante, nous ne savons 
pas toujours si certains spécimens de taille réduite sont de bonnes espèces. ou s identilient 
à d autres de plus grand développement, Nous reviendrons sur cette question à propos des 
C. monticola et С. seretii. 

Les rameaux sont diversement arrondis ou 4-angulaires à 4-ailés, sans que ce dernier 
caractère soit déterminé par des cordons vasculaires corticaux. car la structure est adeste, 
Parfois, les næuds sont épaissis, sinon verruqueux. particularité que nous avons signalee 
ehez plusieurs Amphiblemma :iJacovks-FErix.. И. Malgré. une gamme restreinte: de 
caractères, les feuilles sont trés utiles pour la spéctation. L'anisophyllie. parfois très accusée 
chez les Amphiblemma. est moins appréciable chez les Салон. ou varie chez de mèmes espèces. 
Le pétiole est de longueur variable : il est souvent rubané. Le Бе varie. d étroitement 
iancéolé à suborbiculaire. Ces formes sont en rapport avec le nombre des nervures aerodro- 
mes, lequel varie de 3 (parfois la médiane seule visible: à 7. H n existe probablement aucune 
espèce dont les marges foliaires soient strictement entières et glabres. Cependant, en pra- 
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tique, on peut distinguer les espèces dont les feuilles sont nettement serretées-ciliées, de 
celles dont les feuilles sont lâchement sinuées ou presque entières avec, parfois, quelques 
indentations ciliées. 


ÍNFLORESCENCES 


L'inflorescence élémentaire est une суте scorpioide. Les cymes simples ou géminées 
sont généralement dressées, ont souvent un grand développement, et peuvent compter 
une soixantaine de fleurs. Parfois, sur les sujets appauvris de quelques espèces, la cvy me 
peut être réduite à une fleur, qui semble ainsi longuement et fortement pédicellée. Lorsque 
les cv mes sont plusieurs fois divisées et plus ou moins étalées, elles forment des inflorescences 
corvmbhilormes. Les fleurs sont diversement làches ou contractées, sessiles ou brièvement 
pédicellées. 


FLEURS 


Deux caractères généraux sont à signaler : la fleur des Calvoa est brachymorphe et 
tend à la gamopétalie, avec adhérence des étamines, dont le filet est rubané. Si la corolle 
est relativement grande, les étamines et le stvle sont courts, trapus, peu apparents sur la 
fleur épanouie. |, hvpanthe est turbiné, le sommet de l'ovaire concave, mais ces caractères 
seront à revoir sur le fruit. Le calice est toujours très court, parfois subentier ou avec des 
lobes triangulaires, arrondis ou dentiformes, souvent carénés sur le dos. Comme toujours 
chez les Sonertleæ, la corolle est largement découverte dans le bouton, puisque les étamines 
sont plutôt en position épigyne. Les pétales sont souvent un peu eharnus, nettement dissy- 
métriques et mucronés. Les étamines sont l'un des caractères déterminants du genre. Ёп 
raison de leur petite taille, elles sont souvent décrites comme dépourvues d'éperon, alors 
qu elles présentent cet appendice, plus ou moins évident, chez toutes les espèces ; de plus, 
elles sont dites semblables, alors qu'elles sont légèrement différentes sur les 2 verticilles. 
L'anthére est courte, allantoide, souvent méme trés infléchie, avec le pore antéro-apical. 
Le pédoconnectif est toujours present, court, arqué, laminé : 1 est prolongé en avant d'un 
appendice qui est relativement simple, squamiforme ou scutellé, entier ou émarginé, sur le 
verticille externe, tandis qu'il est plus développé, cochléaire ауес marge dentelee, sur le 
verticille interne. |, éperon se situe vers le milieu du pédoconnectif ; | n'est done pas un 
prolongement direct du connectif. Les filets sont rubanés ; ils adhérent entre eux et à la 
base des pétales : ceux du verticille externe sont un peu plus longs. Cette morphologie est 
relativement constante chez toutes les espèces, et il serait diflicile de s'en servir comme 
caractere distinctif. Le style est sigmoïde, trapu, renflé vers le tiers supérieur ; le stigmate 
est capité. Rarement le style est plutôt claviforme, comme chez le €. leonardii. 


FRUITS 


La capsule fournit le maximurn de caractères. d'après sa forme, son mode de Jehiscence, 
еіс. П еп existe deux types : Chez l'un, la couronne épigyne, dont nous avons discute à 
propos du genre Preussiella (.JacovEs-F£rix, 1977), est peu développée lors de l'anthese 
t * t ы d n | ч у. > м : 11: Ih 1 the 
et ne $ ассгой pas davantage après, de sorte qu'elle ne fait pas saillie hors de 1 hypanthe. 


Dans l'autre, elle est déjà trés développée à la floraison, puis elle s'allonge, ainsi que la partie 
périphérique des loges, au cours de la maturation, de sorte que l'ovaire couronné est plus 
ou moins saillant hors de l'hypanthe. De plus, la destruction fréquente du calice découvre 
plus largement les valves de déhiscence. 

La forme des capsules est un peu en rapport avec les particularités précédentes. 


a) Les fruits non couronnés sont souvent ellipsoides, ou étroitement turbinés et atte- 
nués sur le pédicelle ; les 10 cótes sont linéaires. 

b) Les fruits à écailles exsertes sont à pédicelle peu évident : les parois sont souvent 
aeriléeres, blanchâtres, 10-cannelées par épaississement des côtes. Ceux qui sont evlindracés 
ont des placentas assez longs et des graines nombreuses : les écailles sont planes, la marge 
tronquée ou diversement émarginée, mais Н semble que се caractère soit variable. Ceux 
qui sont largement turbinés ont des placentas courts, les graines du haut étant logées 
dans l'angle extérieur des loges ; les écailles sont plus ou moins indupliquées et la couronne 
est stelliforme. 


GRAINES ЕТ DÉHISCENCE 


Les graines sont oblongues ou ovoïdes, plus ou moins appendieculées раг le funicule 
et le raphé, lisses ou finement papilleuses. La déhiscence est généralement loculicide, Cepen- 
dant, chez С. trochainii, la libération des graines, qui sont longuement appendiculées aux 
deux extrémités, est facilitée par une déhiscence septifrage complémentaire, sur toute la 
hauteur de la capsule. Le eas de cette espèce épiphyte est à rapprocher de celui des Preus- 
stella (JacovEs-Férix, 1977). Ce mode de déhiscence peut aussi s observer, de facon plus 
tardive et moins complète, chez quelques autres espèces à ovaire inclus. 


NOMBRE CHROMOSOMIQUE 


Calsoa monticola, la seule espèce étudiée, par FavanGEn 11952, révèle un nombre 
élevé, n — 27, proche mais non identique à celui des autres Sonerilez : Preussiella, п = 22 : 


Amphiblemma, п = 38: Dicellandra, п = 32-34, etc. 


CHOROLOGIE ET CLASSIFICATION 


Le genre est homogène et il n'v а place pour aucune subdivision taximomique valable. 
Cependant, on peut reconnaitre deux groupes : |: Celui des Culvoa insulaires, que l'on peut 
ainsi qualifier parce qu'ils se sont surtout diversifiés dans les iles biafréennes et en forêt 
occidentale : ils sont caractérisés par des capsules pédicellées à ovaire inclus. 21 Сени des 
Caleoa continentaux, à capsule sessile et ovaire couronné, saillant. Les espèces de chacun 
de ces groupes sont plus ou moins bien définies selon le mode de répartition des populations. 
Toutefois, le C. hirsuta est bien distinct parmi les espéces à ovaire saillant. 

Tous les Caleoa sont liés au bioclimat forestier humide, sans être pour autant des cons- 
tituants des sous-bois. Ce sont des espèces peu compétitives. exigeant des biotopes protec- 
teurs, souvent rochers intraforestiers, dont la discontinuité intervient sur la variabilité 
des езрёсез. Le C. orientalis, qui peut se satisfaire de biotopes assez divers, v compris les 
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tique, on peut distinguer les espèces dont les feuilles sont nettement serretées-ciliées, de 
celles dont les feuilles sont làchement sinuées ou presque entiéres avec, parfois, quelques 
indentations сШеез. 


INFLORESCENCES 


['inflorescence élémentaire est une eyme scorpioide. Les cymes simples ou géminées 
sont généralement dressées, ont souvent un grand développement, et peuvent compter 
une soixantaine de fleurs. Parfois, sur les sujets appauvris de quelques espèces, la суте 
peut être réduite à une fleur, qui semble ainsi longuement et fortement pédicellée. Lorsque 
les cvmes sont plusieurs fois divisées et plus ou moins étalées, elles forment des inflorescences 
corvmbiformes. Les fleurs sont diversement làches ou contractées, sessiles ou. brièvement 
pédicellées. 


FLEURS 


Deux caractères généraux sont à signaler : la fleur des Calvoa est brachymorphe et 
tend à la gamopétalie, avec adhérence des étamines, dont le filet est гирапе. Si la corolle 
est relativement grande, les étamines et le stvle sont courts, trapus, peu apparents sur la 
fleur épanouie. L'hvpanthe est turbiné, le sommet de l'ovaire concave, mais ces caractères 
seront à revoir sur le fruit. Le calice est toujours trés court, parfois subentier ou avee des 
lobes triangulaires, arrondis ou. dentiformes, souvent carénés sur le dos. Comme toujours 
chez les Sonertleæ, la corolle est largement découverte dans le bouton, puisque les étamines 
sont plutôt en position épigvne. Les pétales sont souvent un peu charnus, nettement dissy- 
métriques et mucronés, Les étamines sont lun des caractères déterminants du genre. En 
raison de leur petite taille, elles sont souvent décrites comme dépourvues d'éperon, alors 
qu elles présentent сеё appendice, plus ou moins évident, chez toutes les espèces ; de plus, 
elles sont dites semblables, alors qu'elles sont légèrement différentes sur les 2 verticilles. 
L'anthère est courte, allantoide. souvent même très infléchie, avec le pore antéro-apical. 
Le pédoconnectif est toujours présent, court, arqué, laminé ; il est prolongé en avant d'un 
appendice qui est relativement simple, squamiforme ou scutellé, entier ou émarginé, sur le 
verticille externe, tandis qu'il est plus développé, cochléaire ауес marge dentelée, sur № 
verticille interne. L éperon se situe vers le milieu du pédoconnectif ; i] n est done pas un 
prolongement direct du connectif. Les filets sont rubanés : ils adhérent entre eux et à la 
base des pétales : ceux du verticille externe sont un peu plus longs. Cette morphologie est 
relativement constante chez toutes les espèces, et il serait difficile de s'en servir comme 
caractère distinctif. Le style est sigmoide, trapu, renflé vers le tiers supérieur ; le stigmate 
est саре. Rarement le style est plutôt claviforme, comme chez le C. leonardii. 


FRUITS 


La capsule fournit le maximum de caractères, d'après sa forme, son mode de déhiscence. 
ete. П en existe deux types : Chez l'un, la couronne epigvne, dont nous avons discute à 
propos du genre Preusstella (JacovEgs-Fírix, 1977), est peu développée lors de l'anthése 
et ne s ассгой pas davantage aprés, de sorte qu'elle ne fait pas saillie hors de l'hvpanthe. 
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Dans l'autre, elle est déjà trés développée à la floraison, puis elle sallonge, ainsi que la partie 
périphérique des loges, au cours de la maturation, de sorte que l'ovaire couronné est plus 
ou moins saillant hors de l'hypanthe. De plus, la destruction fréquente du calice découvre 
plus largement les valves de déhiscence. 

La forme des capsules est un peu en rapport avec les particularités précédentes. 


a) Les fruits non couronnés sont souvent ellipsoides, ou étroitement turbinés et atte- 
nués sur le pédicelle ; les 10 cótes sont linéaires. 


b) Les fruits à écailles exsertes sont à pedicelle peu évident : les parois sont souvent 
aérifères, blanchâtres, 10-cannelées par épaississement des eótes. Ceux qui sont evlindraces 
ont des placentas assez longs et des graines nombreuses : les écailles sont planes, la marge 
tronquée ou diversement émarginee, mais 1 semble que се caractère soit. variable. Ceux 
qui sont largement turbinés ont des placentas courts, les graines du haut étant logées 
dans l'angle extérieur des loges : les écailles sont plus ou moins immdupliquees et la couronne 
est stelliforme. 


GRAINES ET DÉHISCENCE 


Les graines sont oblongues ou ovoïdes. plus ou moins appendiculees par le funicule 
et le raphé, lisses ou finement papilleuses. La déhiscence est généralement loculieide. Cepen- 
dant, chez C. trochainit, la libération des graines, qui sont longuement appendiculées aux 
deux extrémités, est facilitée par une dehiscence septitrage complémentaire, sur toute la 
hauteur de la capsule. Le cas de cette espèce épiphyte est à rapprocher de celui des Preus- 
stella (Jacoves-FÉLix, 19771. Ce mode de déhiscence peut aussi s observer, de facon plus 
tardive et moins complète, chez quelques autres espèces à ovaire inclus. 


NOMBRE CHROMOSOMIQUE 


Calvoa monticola, la seule espèce étudiée, par FAVARGER (1952), révèle un nombre 
élevé, n = 27, proche mais non identique à celui des autres Sonertlesæ : Preussiella. n = 22: 


Amphiblemma, п = 38 ; Dicellandra, п = 32-34, etc. 


CHOROLOGIE ET CLASSIFICATION 


Le genre est homogène et il nv a place pour aucune subdivision Тахшопицие valable. 
Cependant, on peut reconnaitre deux groupes : 1: Сени des Calvoa insulaires. que Гоп peut 
ainsi qualifier parce qu ils se sont surtout diversifiés dans les iles biafréennes et en forêt 
occidentale ; ils sont caractérisés par des capsules pédicellées à ovare inclus. 2 Celu des 
Calvoa continentaux, à capsule sessile et ovaire couronné, saillant. Les espèces de chacun 
de ces groupes sont plus ou moins bien définies selon le mode de répartition des populations. 
Toutefois, le C. hirsuta est bien distinct parmi les espèces а ovaire saillant. 

Tous les Calvoa sont liés au bioclimat forestier humide. sans être pour autant des cons- 
tituants des sous-bois. Ce sont des espéces peu compétitives, exigeant des biotopes protec- 
teurs, souvent rochers intraforestiers, dont la diseontinuité intervient sur la variabilité 
des езрёсез. Le C. orientalis, qui peut se satisfaire de biotopes assez divers, у compris les 
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Pl. 1. — Distribution des Calvoa d'aprës les spécimens d'herbier. 
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espaces rudéraux : anciennes cultures, palmerales, etc., est homogène sur toute son aire. 
Les espèces franchement épiphytes, C. hirsuta et C. trochainii, sont également bien stables 
sur une aire assez considérable. Par contre, les C. monticola, С. pulcherrima, С. calliantha., 
C. зарти et C. angolensis, qui se succèdent de l'Afrique occidentale à l'Angola, présentent 
parfois des intermédiaires embarrassants. Le C. subquinquenervia est aussi de cette mème 
série, mais И se trouve isolé au. Kivou. Enfin, C. sttaeana, morphologiquement bien distinct, 
semble très localisé. 

L aire du genre, plus vaste que celle des орлеп. s'étend de l'ouest à l'est du 
continent (Pl. 1). Elle présente 3 centres de diversification ou de concentration : Di les iles 


& 


biafréennes ; 2) la forét guinéo-congolaise occidentale : 3) le IKivou. L'existence de Calvoa 
sur toutes les iles hiafréennes : Fernando Po: San Tomé: Principe et Xnnobon, est assez 
remarquable. Comine cela а déjà été signalé !, File de Fernando Po а peu d endémiques. 
Ainsi, les 2 espèces qui s у trouvent, C. hirsuta et C. trochainit, sont également connues du 
continent. Par contre, les iles plus éloignées, et surtout 5. Tome en raison de sa plus grande 
superficie, ont une flore plus originale. Оп у compte 4 Caleoa exelusivement: insulaires, 
dont 2 propres à 5. Tomé, alors que les 2 autres s étendent respectivement, soit à Principe, 
soit à Аппорон. Enfin, l'espèce continentale, C. hirsuta. existe aussi à №. Tomé et Principe. 
С. sinuata а une distribution différente : il est connu de Principe? mats non de >. Tome. 
et il serait récemment naturalisé en Afrique, d aprés nos remarques : voir à Lespeee,. 


CALVOA Hook. f. 


Gen. Pl. 1 : 755 (1867); FTA 2 : 457 (1871) ; Совмлох, Mon. Phan. 7, Melast. : 524 (1891) ; 
Ferrea, Garcia de Orta 16 : 79 (1968: ; WickgENSs, "ТЕА, Melast. : 65. 1975. 


CLÉ DES ESPÈCES 


1. Fruit à ovaire inclus, avec couronne épigyne поп ou peu saillante ; généralement 
pédicellé, ellipsoïde ou étroitement turbiné ; 10-côtelé (côtes linéaires et nette- 
ment espacées). = 
2. Arbrisseau normalement épiphyte. ramifié en tête. haut de 0.2-0.4 m. Feuilles 
charnues. 3.5 x 2 сш, entières ou 2-dentées-ciliées vers le haut ; evmes simples, 
0-4-Ílores. dispersées sur les rameaux : déhiscence septifrage........... |. C. trocharnit 
2'. Arbrisseaux généralement terrestres, hauts de 0.6-2.5 m. 
3. Feuilles elliptiques ou lancéées, larges de 1-2 em, marges entiéres ; rameaux 
nerveux, 4-angulaires. | 
^. Pétiole de 0.5-1 cm ; limbe lancéolé, cuné sur le pétiole, 5,5 X 1 em ; entre- 


nœuds de 1-2 cm............. saa T Ce MW — T 2. C. confertifolia 
4". Pétiole de 2-3 cm ; limbe lancéé-oblong, arrondi à la base, 4 х 2 cm; ` m 
entrenœuds + longs................................. — 5. C. integrifolia 


J'. Feuilles largement ovales à circulaires. larges de 4-9 em: marges variables. 
^. Nœuds fortement épaissis, verrues interpétiolaires sailfantes : сушех plu- 
sieurs fois divisées. eorvmbhoïdes. Feuilles sinuées à serretées, elliptiques à 
rhombo-elliptiques ; lobes du calice triangulaires, obtus où avec earène 


excurrente......... м... NEM  — M =... И 4, C. crassinoda 


1. Exxrr, Bul. Brit. Mus. Bot. ^ i$ : 927-211 959 : Jacevgs-F£zix. Bull; Mas. natn. Hist. nat, 
ser. J, Bot., 28 : 137-206 (1977). 
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Nœuds поп ou peu épaissis, verrues absentes, ou non saillantes ; cymes 
variables. 
6. Feuilles membraneuses, jusqu à 12 х 9 cm ; 7 nervures épaisses ; marges 
entières à obscurément sinuées | | corymbe de cymes jusqu'à 20 сш. 5. C. grandifolia 
. Feuilles charnues, jusqu'à 6 х 4 cm ; 5 nervures peu satllantes ; marges 
sinuées ; cymes simples ou géminées, dressées, Jusqu'à 25 ст...... 6. C. sinuata 
1’. Fruit avec couronne épigyne nettement saillante ; sessile ou presque, cylin- 
dracé à largement turbiné ; souvent 10-cannelé (côtes épaissies, contigués). 
7. Plante sétuleuse, v compris sur ГВурапе. Cymes trés contractées ; fruits 
chi (Douanes. ....................................... 7. C. hirsuta 
7’. Plantes glabres ou furfuracées. 
8. Feuilles oblancéées, longues de 16-18 ст. Cyme simple, robuste, longue 
de 20 em ; fruit largement turbiné, 8 X 8 mm, couronne peu saillante, forte- 
e Ə ЕТАР ЧТУТУУУУЧ ЦД рр 8. С. sitaeana 
$’. Feuilles n'atteignant pas cette dimension. 
Feuilles diversement circulaires, ovales, elliptiques, lancéolées, ete., moins 
de 5 fois plus longues que larges. 
10. Fruit pentagonal-étoilé, brunâtre, finement 10-cótelé ; calice persis- 
tants; partie saillante de la couronne aussi longue que l'hypanthe. 
[ambe sinué à serreté, 5 X З em : souvent la plante est ramifiée avec | 
de nombreuses cymes smulienées...... eee күр ‚. 9. С. orientalis 
10°. Fruits cvlindracés à largement виене ; paroi souvent blanchátre, 
aérifère, 10-cannelée ; calice marcescent ; partie saillante de la cou- 
ronne plus courte que l'hvpanthe. 
11. Feuilles ovales, cordées ou largement arrondies à la base. 
12. Fruits cylindracés à étroitement turbinés, cannelés. 
13. Rameaux ^-angulaires ; feuilles 12 x 9 ст; pétales oblongs, 


10 x 5 mm ; fruits espacés de 0,3-0,5 cm.......... .... 10. С. pulcherrima 
13. Rameaux —— ; feuilles 4 x 3 cm ; pétales elliptiques, 16 х 
12 mm ; fruits espacés de 1,5 (base) à 0,5 v ............. 11. C. calhantha 


12". Fruits largement turbinés, + 5-gones. 
14. Rameaux robustes, 4-angulaires-ailés. 
15. Feuilles ové-lancéolées, 5-8 x 3-4 сш; cymes souvent divi- 
SB. . A Cp. + EROS  . . ai La” aaa a ай 16. С. sapinu 
15. Feuilles largement ovales, 9 x 6 cm ; cymes simples ou gémi- | 
nées, atteignant Jusqu'à 23 em..................... 12. C. angolensis 
1^. Rameaux gréles, subangulaires ; feuilles subcirculaires, 5 X | 
Jem; сумев /-lÜwm...... EM... рте 13. С. subquinquenereta 
11'. Feuilles étroitement à largement elliptiques. 
16, Feuilles étroitement elliptiques à lancéolées, 3-5 x 0,5- 
1,9 cm; plantes de 0,1-0,2 cm ; rameaux grêles + 1 mm 
diam. ; cymes souvent réduites. 
17. Feuilles étroitement lancéolées, 3 x 0,8cm; marges 


entières ; entrenœuds courts................... "rs. 14. С. sp. 
17. Feuilles oblaneéées, atténuées sur le pétiole ; marges 
serretées ; jusqu à 5 x 1,5 em............ re. 15. C. seretu 


16. Feuilles de plus grande taille, larges de 2,5-6 em ; si elles 
sont plus petites, 2 x 1,5 em, elles sont subcirculaires. 
18. Feuilles oblongo- ОРУ 8 x 2,5 em, arrondies puis 
étroitement cordées à la base; evines plusieurs fois p^ 
07 1mm dO NT oo m "es 16. C. зарти 
ls. Feuilles elliptiques, moins de 3 fois plus longues que 
larges ; cymes simples ou géminées, 
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a. feuilles jusqu'à 10 X dem, largement en coin à la 
base ; cymes Jusqu'à 20 em, sinueuses ; fleurs espacées 


de 1- 9 И. ЖО, u, wr Cau m LN 17. C. monticola 
b. Feuilles réduites, 2 x 112 em, subeirculaires : evmes 
souvent réduites à une fleur.................... forme juvénile 


. Feuilles étroitement lancéolées, de 6 à 10 fois plus longues que larges. 
4 Calice. persistant, lobes dentiformes, 10 cótes peu saillantes ; feuilles 6 x 


Um ............. Ж. б. à „айн. ÉD йй с - . + 18. C. leonardu 
19°. Calice marcescent, paroi 10- cannelée, épalssie, blanchâtre ; feuilles 8 x 1 cm. 
p TOTEM cS uro so 


1. Calvoa trochainii Jac.-Fél. 


Bull. Mus. natn. Hist. nat., ser. 2, 10 : 639, tab. 5 (19380 ; Guixea, Boln Real Soc. Esp. Hist. 
nat. 49 : 182 (1951; : Keav, ЕМТА, ed. 2. 1: 251 (1954) ; Арам. Мет. Mus. natn. Hist, nat., 
ser. Bot., 20 : 359 (1971). 

— C. ignati-bolicari BRENAN & Guinea, in GUINEA, l.c. : 182 (1951), nom. inval. 
— €. polychæta GUINEA, l.c. : tab. p. 179 (1951), nom. inval. Ces deux noms sont basés sur Guinea 


930, 932, 935, 935 bis, 951 (MA), Fernando Po. 
Туре : Jacques-Félir 1151, Guinée (holo-, P !). 


C'est une espèce épiphvte, dont la distribution est certainement plus dense qu'elle 
n apparait au nombre des récoltes : signalée à Fernando Po. mais non à San Tome. Elle est 
facile à reconnaitre par l'ensemble de ses caractères (voir JACOUES-FÉLIX. 1933). 

MATÉRIEL ÉTUDIÉ : GUINÉE : Jacques-Félir 11511, Macenta. forêt du Ziama. - LIBERIA : 
Adam 21091, Mt. Nimba. | СотЕ D IVOIRE : Guillaumet 1265, 1387, forêt de Tabou. — CAMEROUN : 
Letouzey 8203, région de Djoum. -- Слвох : JV. Hallé 741, La Nkoulounga. sable see d'un talus 


de route ; Jeffrey 74, Миле: Le Тези 8997 (P. BR), sur rocher prés d Ovem. — Zaïre : Evrard 
2776 (BR), de Djolu à Béforé : Flamigni 1 |: BR). Mavombhe. 


2. Calvoa confertifolia Exell 


Cat. Vasc. Pl. S. Tomé : 179 (1944); FERREIRA, Garcia de Orta 16 : 83 (1968). 
Туре : A. Chevalier 14498 bis, 5. Tomé (holo-, РЇ). 


Arbrisseau surtout remarquable par ses entreneeuds. courts et ses feuilles de petite 
dimension. ExELL souligne que cette espèce est bien distincte de ses congénères de 5. Tomé 
et serait proche de С. seretit De Wild. {= C. vildemantana хе. Ce n'est qu'une apparence 
due à la taille des feuilles, car les allinités réelles sont ауес C. integrifolia. L'espèce n'est 
cependant pas accidentelle : elle a éte retrouvée par Roserra FERREIRA. LODOSS. 


MATÉRIEL ÉrupiÉ : S. Tomé : Chevalier 14498 bis, Porto Alègre. 


3. Calvoa integrifolia Cogniaux 


Mon. Phan. 7. Melast. : 525 (139: Сиб. Mon. Afr. 2, Melast. : 3141898 : Excrer, Pflan- 
zenw. Afr. 3 2) : 757 (1921): kabir. Cat. Vase. Pl. 5. Tome : I80 19414 : FERREIRA., Garcia de 


po] 


Orta 16 : 83, tab. 5, fig. 3 (1968). 
SvwTvPEs : Quintas s.n., S. Tomé (СОТ. 


1. Sauf indication contraire, les spécimens examinés sont de P. 
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Arbrisseau endémique de >. Tomé. Les feuilles sont également peu développées rela- 
tivement à celles de C. grandifolia et C. crassinoda. 


MATÉRIEL ÉTUDIÉ : S. ТомЕ : Quintas s.n., oct. 1885 (BR), Traz-os-Montes, vers 1000 m ; 
Quintas s.n., déc. 1887 (ВВ), Monte Café, vers 700 ти. Autres récoltes de Roseira | FERREIRA, 


1968). 


A. Calvoa crassinoda Hook. Í. 


FTA 2 : 457 (1871) ! ; Талма, Trans. Linn. Soc. 28 : 78, tab. 6, fig. 766 (1871); Сосмтлох, 
Mon. Phan. 7. Melast. : 525 (1891) : Giro, Mon. Mr. 2, Melast. : 51 11898), p.p. emel. spec. Moler : 
ENurEn, Pflanzenw. Afr. 5(2:: 757. 1921) : ExErr, Cat. Vase, Pl. 5. Tomé : 179411944) ; ГЕВВЕТВА, 
Garcia de Orta 16 : 84, tab. 8 (01968). 

- €. molleri Gic. Mon. Ат. 2. Melast. : 31. tab. à C (1898): Exercer, Pflanzenw. Mr. З (2) : 
151, fig. SIS B (1920) : Exgrr. Cat. Vase. Pl. 5. Tomé : 180 1944) ; Ferreira, Garcia de Orta 
I6 : 59, tab. э, fig. 4 (1968); туре : Moller s.n. tholo-, D, delet. ; iso-, BR). 
— С. robusta Gown., Bolm Soc. Brot. 24 : 240 (1908) ; type : E. Campos s.n. (COLD. 
— C. uropetala Ми.овв., Notizbl. Bot. Gart. Berl. Dahl. 13 : 701 (1937) ; tvpe : Mildbraed 6225 
(holo-, B, delet. ; is0o-, НВС!). — Pl. 6, B. 


Туре : Mann 1071, S. Tomé (holo-, К). 


Cette espèce atteint 2-3 m de hauteur et n'a pas d'équivalent sur le continent. Elle est 
également remarquable par les nœuds verruqueux et les сушез habituellement corymboides. 
Les spécimens se référant au type sont caractérisés par des lobes sépalaires pourvus d'une 
carène dorsale exeurrente et par des feuilles elliptiques. Отс a distingué C. molleri pour un 
spécimen dont les lobes sont plus courts et les feuilles plus ou moins rhombiques. Ces deux 
caracteres ne sont pas toujours associés, de sorte qu'avec l'augmentation du nombre des 
récoltes, on observe une variabilité qui fait que certains spécimens sont difficiles à classer. 
Га forme à lobes courts semble plus répandue. Nous rapportons aussi les récoltes de Anno- 
bon au C. erassinoda. Le spécimen Melville 164 est un peu différent : il fait penser au 


C. sinuata par la forme de la суше, mais les rameaux sont verruqueux et les capsules nette- 
ment pédicellées. 


| MATÉRIEL ÉTUDIÉ : S. ТомЕ : E. Campos s.n., 1908 ВВ), pie de 5. Tomé ; Chevalier 136602. 
pic de >. Tomé ; 14306. Lagoa Amélia : Esperitu Santo 142 (ВВ! Nova Moka, vers 800 т; Erell 
301 BR: Moller s.n. BR;, vers 900 m : Rose 189. Bambam 9) : 304. Grand Pico: Wilde J. J. de. 
Arends 4: Groenendjik 2, Sàu Nicolau : 140, de Nova Moka à Lagoa Xmélia. Autres récoltes de 
Roseira, Monod, ete. FERREIRA, l.c. 01968, Ахховох : Descoinges 12847, 12848, pie Santiago. 
à IM du cratère, vers 300 m: port buissonnant ; feuilles épaisses, charnues, diseolores : vorolle 
~ Melville у Мегер 164, au-dessus du lae de cratère. vers 500 ту; Mildbraed 6528 (HBG . 
vers 65(0 m. 


1. Les trois Calvoa nommés par Ноокен f. sont indiqués par Exkrr et par FEnnEIRA comme avant 
ete publiés раг IRIANA, ainsi qu'il apparait chez eet auteur. En réalité, si le manuscrit de TutiaNa a bien 
ete lu le 21 mars 186; devant la Soc. linnéenne de Londres, il n'a été publié qu'en 1371 livraison premuaere 
quinzaine de janvier 1372 ; ef. Sandra RapmaEL, Biol. J. Linn. Зое. 2 : 73 & 76. 19701, soit quelques 110015 


aprës le vol. 2 де la ЕТА. < 


— 131 — 


5. Calvoa grandifolia Cogniaux 


Mon. Phan. 7, Melasi. : 524 (1891); Сис. Mon. Afr. 2, Melasi. : 31 (1509) : хасва, Pflau- 
zenw. Afr. 9 (2) : 757 (11921) ; Erem. Cat. Vase. PL 5. Tomé : 179 11944: Fanmerni. Garcia de 


Orta 16 : 82, tab. 7 (1968). 
Түрк : Quintas s.n., déc. 1885, S. Tomé (holo-, СОТ). 


Arbrisseau de 0,6-1 m, à rameaux épais. parfois avec des verrues interpétiolaires peu 
saMlantes. Espèce trés typique des iles biafréennes de S. Tomé et Principe. 


MATÉRIEL ÉTUDIE : S. Томе : Chevalier 14495, 14295, 11600. 1601, 14625 bis, SW de File : 
Quintas s.n., déc. 1555 (BR, ile du Rolas ; Rose 542, Perseverancia : Wilde J. J. de; Arends y Groe- 
nendijk 240 (WAG), prés de Vila Conceicao. 


Nombreuses autres récoltes citées par ExeELL et FERREIRA, l.c. 


6. Calvoa sinuata Hook. f. 


ЕТА 2:457 1871): Тааха, Trans. Linn. өс. 28 : PS. tab. 6. fig. Towi 1871. : Corra, 
Mon. Phan. 7, Melasi. : 525 11891) ; Giro. Mon. Afr. 2. Melast. : 9E. [1898 : Excrcer, Pflanzenw. 
Adr. 3 1240: 7957 1920: Pneus Cat. Vase. P]. 5. Posee : № LIAE | Fonmmees. Cuci de 


Orta 16 : 85, tab. д, fig. 7 (1968. 
Type : Barter 2000, Principe (holo-, K:). 


Arbrisseau ligueux sur les parties âgées, erassulescent sur les rameaux feuillés. Cette 
espèce était considérée comme endémique de Principe; ой elle eroit en abondance sur les 
rochers littoraux, mais aussi jusque vers [000 m d'altitude. Son absence de 5. Tomé semble 
exacte, car Hosrina, qui a beaucoup collecté sur cette ile à une époque récente, ne l'a pas 
observée 1. Par contre, nous lui attribuons des spécimens en provenance du continent еї 
cette disjonction aréale pose [а question de savoir quand et comment elle s'est. produite. 
D'une part, cette espère appartient à la lignée des (aloa misiulaires : d'autre part, les remar- 
ques suivantes autorisent à croire qu'elle est une néophyte africaine. 

Les spécimens connus proviennent de deux régions distinctes : 


1) De la région d'Eala, centre d'un important Jardin botanique, où le Calvoa n'a été 
récolté qu'une seule fois, еп 1922, par Goossens, directeur du Jardin, bien que cette région 
ait été intensément prospectée par les botanistes 2 

2) De la région des cataractes du Congo, comprise entre Brazzaville et Matadi, propice 
à l'espèce par les replats rocheux. recouverts d humus. des berges et Hots du Heuve et de 
ses affluents = Foulakari rive droite : Inkisst rive gauche. mke. Bien que cette région ай 


été visitée dés la fin du sièele dernier par de nombreux botanistes, tant belges que de natio- 


1. En réalité, notre connaissance de la distribution des especes en Afrique intertropieale est encore 
tres 1nsuffisante. Ainsi, des prospeetions recentes otil permis de reconnaltre l'existence du Зена manni 
Hook. f. à S. Tomé, des Memecylon myrianthum Gilg el (ооа hirsuta Hook. Га Frineipe, | | 

2. Je remercie Mr. P. Baurs ВВ. qui ina confirme que la loealisation insolite du specimen de Goos- 


SENS était exacte et a bien voulu me donner divers autres renseignements. 


— 132 — 


nalités diverses, la récolte la plus ancienne est celle de Сил.ет qui, selon BAwMps, a rapporte 
cette plante des rapides de F Inkissi, puis planté dans son Jardin de Kisantou, où W. Цовум$ 
l'a colleetionnée en 1925. Ce n'est que depuis cette époque que les récoltes ont été relative- 
ment nombreuses de part et d'autre du fleuve, dans la région des rapides. DE WILDEMAN, 
qui a nommé plusieurs Calvoa du Zaire de 1910 à 1922, n'a manifestement pas vu cette plante. 
Enfin, c'est seulement en 1970 que j'ai identifié les spécimens de Paris et de Bruxelles au 
C. sinuata Hook. f., réputé endémique de Principe. 


[] semble donc que la présence en Afrique du C. sinuata soit récente et consécutive à une 
introduction humaine fortuite. Le fait que la plante n'ait été récoltée qu'une fois à Eala, 
porte à croire qu'il s'agissait d'une adventice issue d'impuretés mélangées à des semences 
introduites et cultivées au Jardin botanique. Cependant, P. Bau»s n'a retrouvé aucune 
indication relative à des échanges directs entre Principe et le réputé Centre d'introductions 
d Eala. On peut supposer que la plante, jetée au fleuve comme mauvaise herbe, serait 
descendue avec quelque île flottante jusqu'aux rapides où elle se serait naturalisée. Compte 
tenu du temps nécessaire à l'établissement d'une population à partir de quelques pieds- 


méres, on peut admettre que la migration s'est produite au cours de la deuxiéme décennie 
du siecle. 


Si ce processus est évidemment trés hvpothétique, il m'a paru utile d'insister sur cette 
disjonetion areale récente, qui risquait d'être inexactement interprétée dans quelques annees. 


C'est un cas intéressant d une naturalisation parfaitement réussie pour une plante qui n'est 
pas une rudérale. 


MATÉRIEL ÉTUDIE : CONGO : Bouquet 266, chutes de la Foulakari ; Farron 4029, île forestière 
du Congo, sur gros blocs de grès, à Moutampa : Sita 296. région de Boko, chutes de la Foulakari, 
prés du Congo : ТЇН, plateau des Cataractes, galerie de la Foula kari : 2171, confluent de la Foula- 
karı et du Congo. — Principe : Erell 593 COL. entre Terreiro Velho et [nfante, vers 100 m. 
dans une plantation avec beaucoup de grands rochers, trés commun en ce lieu, formant des masses 
sur le roe: Zlozerra 618 PO, Ribeira Ема: 2492 СО], РО), Dois Irmáos. Zaïre tous BR 
(C9 Van den Houdt s.n., région des cataractes : Dacrément 364, 383, rochers nus de Suadi, près 
Мата Чт: Donis 171, Sansanda. au-dessus des rochers de Kumbuva vers 470 m, xéro-héliophile 
sur а-ә em d humus, suffrutex de 60 em, tige crassulescente, violet foncé, fleurs mauve clair, 
etamines Jaunes ; Goossens 4382, Eala : Jans 297. région de Kinshasa, sur le Congo: W. Robyns 18, 


chutes de | [Inkissi, affluent du Congo ; Wagemans “1155. 1586, rochers de Мата» près Luki : 
plante herbacée, reeolonise les replats du rocher. 


7. Calvoa hirsuta Hook. f. 


FTA 2: 05 1871): Талха, Trans. Linn. Soc. ЭВ: = tab. 6, fig. - (11871): Сосх., Mon. 
Phan. 7. Моја. : 920 1891): Сис, Mon. АЙ. 2, Melast. : 32, tab. 2, fig. E (1898) ; ENGLER, P flan- 
zenw. Ar. 3,2, : 759 1921,: Guinea. Boln Real Soc. Esp. Hist. nat. 49 : TI 1911: Keay, FWTAÀ. 
ed. 2, 1: 251 11954 ; А. & R. Fermes Consp. FL Angol. 4 : 163 (1970). 

— €. bequaertit DE Wirp., Pl. Bequaert. 1 : 383 1922); : type : Bequaert T BR), Zaire. 

— C. henriquesii COGN. Men. Phan. 7. Melast. : 526 | 1891, ; Сис. Mon. Ar. 2. Me -— я, — 
ВЫХ ikal, Lat. V азс. pl У. Tomé 1 130 [944 b. ` FER REIBA, (загста de Orta s ; Sl, lab. 6 (1965) 
tvpe : Quintas 908 (COD, S. Tomé. 

— C. rosularis Gire ex Eng., Pflanzenw. Afr. 3 (2, : 759, in clavi (1921) ; Ми.оввлкь, Wiss. 
Ergebn. Deutsch. Zentr. Afr.-Exped. 1910-11, 2 : 98 (1922: nom. nud : tv pe : Mildbraed 6233, 
Cameroun, chutes de TAkom, non vu. | 
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Pl. 2. — Calvoa sitaeana Jac.-Fél. : 1, sommité fleurie x 0,5; 2, graine x 14. (Sita 3249). 
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— Amphiblemma ludwigu GILG ex Engt., Pflanzenw. АЁ. З (2): 738, ат clavt (1921) ; type non 
cité. Lectotype : Ludwigs дд (M), Cameroun. PL 0, W, 


Tyre : Mann 285, Fernando Ро (holo-, К!). 


Espèce trés distincte dans le genre et suffisamment homogène sur toute l'aire. Toute 
proposition d'espèces affines est superflue. 


MATÉRIEL ÉTUDIE : LiBERIA : W. de Wilde 3657 (avec А. С. Voorhoeve), route de Zwedru à 
Cap Palmas. — Соте D IVOIRE : Guillaumet 1829, Mt. Kopi, 3 km N de Grabo. — CAMEROUN : 
Annet 240, Lolodorf : 368, Bipindi ; 412, Lolodorf ; Jacques- Félix 2458, Ndikiniméki; Letouzey 
10838, 30 km SW de Ndikiniméki : 7/008, région de Yabassi; 12863, 20 km S de Bipindi ; Lud- 
wigs дд (Mj, Victoria. — FERNANDO Po : Mildbraed 7040 (ИВО). — S. Томе : Quintas s.n., 1889 
BR): Moller 196 (BR) : J. J. de Wilde. Arends œ Groenendjik 143 (АС), Nova Moka. — Prix- 
(ТРЕ : J. J. de Wilde, Arends «y. Groenendjik 372 (МАС) à PAN de Barriga Branca. GUINÉE 
ÉQUATORIALE : Guiral s.n., bassin de Bénito. — Слвох : N. Hallé 4026, Bélinga : A. Hallé ү Val- 
liers 1468, 1037, Mt. Cristal : №. Hallé { G. Cours 5888, Mimongo, rochers humides de la rivière 
Etéké ; 6064, région de Moumba ; Le Testu 5229, 5994, 6544, Haute Ngounié,. — Сохсо : Bouquet 
1/91, Mt. Ndoumou, village Mandili; Sita 3297, Bambana, forêt de Monkouma. ZaiRE tous 
BR) : Auquier 2103, lrangi, vers 850 m ; Bamps 2920, [гапол, fleurs violettes à étamines Jaunes : 
Bequaert 2614. Penghe- Irumu, forêt vierge de l Ituri ; Cambridge 324. lrangi, sur rochers ou trones 
MOUSSUS : Суннанын 1921 + P), Мапа, prés rivière : Gutzeiller 1227, Kishanga : A. Léonard 
1042. 1902 : + Pi. 2472, territoire Walikale : Lewale 1736. beran; ‚ Pierlot 1203. 1683, entre Кауиши 
et Walikale : Troupin 2154, lIrangi : Vanderyst 16903, 17272, 17274, 18246, Panzi, territoire Kasongo 
Lunda. 


Existe aussi а Cabinda (А. & В. Fernanpes, 1970). 


3. Calvoa sitaeana Jac.-Fél., sp. nov. 


Folus magnis oblanceatisque differt. 

Suffrutex erectus, 0,6 m altus : furfuraceus deinde glabrescens : anisophyllus : ramis са. 4 тт 
diametris, teretibus. Folia oblanceata : petiolo 9-7 ст longo, crasso alatoque ; lumina 10-12. x 4 cm, 
DUSUN versus in petiolum longe attenuata, ad apicem obtusa : margine q r serrato ; 3(9)- 
nervis, subter crassis furfuraveisque. Сутее pump. usque 28 а опш, 25-30- floribus, са. го mm 
sparsis. Flores subsessiles, pedicello 2 mm longo : | hypanthio turbinato ; —— lobis semi-ovatis vel 
triangularibus, carinatis mucronatisque. Stamina perfecta Incognita. 

Fructus late turbinatus, Ў X S тт. vir 10 sulcatus : squamis accrescentibus, 1-2 mm exsertis. 
emarginatis nereatisque. Semina 1.5 < 0.5 mm, cum funiculo rapheque appendiculata. Pl. 


Түрк : S:ta 8249, Congo, région de Nimba. forêt hvdromorphe de Må, en bordure de Ja Kou- 


kounou, 15.12.1971 (holo-, P. 


9. Calvoa orientalis Taub. 


Pllanzenw. Ostafr.. С: 296 1895. | Сие, Mon, Afr. 2, Melast. : 32, tab. à, fig. D anb, 
ENGLER, Pflanzenw. Afr. 312, : 758, tab. 318. fig. € (1921) : Ковумѕ, Fl. Sperm. Pare natn. Albert 
|: 676 1948, : А. & В. FEnNaNDEs. Mem. Зое. Brot. 11: 50 :1956) : WMicrkexs, FTE A, Melast. : 
63, tab. 15 (1975 . 

— C. sessiliflora Сосх. ex Dg Wap, & T. Deraxp, Ann. Mus. Congo, ser. Bot.. 211, : 221018595 ; DE 
WILDEMAN. Miss. Laurent 1 : 165 et 2 : tab. 43, 44 1905): type : Dewevre 10644 (BR). Zaire. 


Tyres : Stuhlmann 994 (B, delet.) ; Holst 4278 (B, delet.), Tanzanie. 


PA. 


Э. 
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X., 


Calvoa calliantha Jac.-Fél. : 1. sommité fleurie 


DD: 


2. pétale 


кеч энш. 


—m 


2:8 W 4. étamines externes 


et internes X 8; 5, détail d'étamine х 10; 6, fleur pétales et étamines enlevés ti T. infrutescencs 


2/3. (1-6, Villiers 934 ; 7, Villiers 1110). 
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C'est une espèce pluriannuelle, prolifique, qui accepte des biotopes variés. Son aire 


est donc assez vaste, et c'est la seule qui existe au-delà des Grands laes orientaux. Elle est 
bien définie par ses capsules stelliformes, à calce persistant. 


MATÉRIEL ÉTUDIÉ : CENTRAFRIQUE : Badré 206, région de Mbaiki ; Tisserant 252, 310, Bou- 
koko, épiphyte. — CaMERous : Breteler 1264, Lomié ; Jacques- Félix. 4684, Dengdeng ; Letouzey 
5088, Yokadouma-Moloundou ; $559, Lomié ; 5766, $214, 5268, région de Djoum ; 71979, Lomié- 
Souanké : 12199, 5 de Yokadouma ; Leeuwenberg 6268, Yokadouma ; Mildbraed 3875, Moloun- 
dou. — Gason : У. Hallé 4167, Bélinga ; Le Testu 9445, Haute Ngounié. сохсо : Descorngs 
9321, Ouesso, en palmeraie ; Sita 4123, W de Mossendjo. |. Zaïre (tous BR, sauf indication con- 
traire) : Breyne 1695, Bongabo ; Chevalier 28108 (P), kala; Ghesquiére 6669, viv. Rutshuru, vers 
1600 m ; Humbert 8402 (P), ile du lac Kivu ; Lebrun 257, Eala ; 5058 (Р), Xmadi-Doko : А. Léo- 
nard 3737, Bibugwa (ter. Shabunda) ; Louis 6233, 7999 (P), Yangambi : Osmaton 2505, riv. Nzele- 
lube, а. Semliki; Troupin 10115, Kavumu-Walikale, -- RuNxNpaA : Troupin 15722, Rangiro, 
vers 1600 m. — BurRUNDI : Bourin 626, forêt de Nvungwe, vers 2400 т. - Tanzanie : Sacleur 
1704, Mbonda ; Vitikainen 9569 (WAG), Mt. Usambara, vers 900 m. 

Autres récoltes en Ouganda et Tanzanie (Wickexs, 1975). 


10. Calvoa pulcherrima Gilg ex Engl. 


Pflanzenw. Afr. 3 (2) : 757 (1921), in clavi. 
— С. pulcherrima Gire & Миговв., т MirpBnaEp, Wiss. Ergebn. Deutsch. Zentr, Afr. Exped. 


1910-11, 2 : 89 (1922), nom. nud. super ll. 
Type : Mildbread 9499 (holo-, B, delet. ; 1so-, НВС!), Cameroun. 


Arbrisseau héhophile des rochers intraforestiers du SW du Cameroun et N du Gabon. 
Assez bien défini, sauf par quelques spécimens, Villiers 1028, par ex., provenant d'une colline 
ой existe également C. monticola. 


MATERIEL ÉTUDIÉ : CAMEROUN ; Bamps 1756 ВВ), Nkolbison : Breteler 1921 (ВН, P). Nkol- 
bison ; Dang 617, Mevang ; Нейт 1234, environs de Sangmélima : Jacques-Félix 9049, environs 
de Yaoundé ; Letouzey 9582, Mt. Ngoro N de Bafia ; 11490, de Mbalmavo à Ebolowa ; Mesih 1, 
Mézésé, méme station que le type: Mildbraed 5499 (ИВС), Mézésé, entre Dja et Sangmélina : 
J. ү А. Raynal 9452, Nkolbison : 9702, Akoakas, SE d'Ebolowa : J.-F. Villiers 1028, Xkoakas : 
1080, Nkolget ; J. J. de Wilde 3727, Nkolbison : W. de Wilde 1665, Nkolbison. — Савом : Le 
Testu 5997, environs d'Oyem. 


11. Calvoa calliantha Jac.-Fél., sp. nov. 


А C. pulcherrimæ, ramis teretibus, foliis late ovatis vel circularibus, petalis majoribus, differt. 

Suffruter geniculatus, radicans, sympodialis, 0,6 m altus, satis anisophyllus ; ramis teretibus. 
Folia petiolata, integra, dissimilia ; petiolo tereti, 2,5-3 ст longo; late ovata vel circularia, usque 
Фо x Í ст: basi anguste cordata vel imbricata, apice breviter acuteque acuminata ; 5-nervata, nervis 
lateralibus versus marginem. Cymæ Пегиоз:е, simplices vel sursum ramosi ; ramis 10-15-floribus 
confertis. Flores sessiles, hypanthio turbinato ; calyce sinuato, eel lobis obtuso-triangularibus paten- 
tibusgue : petalis 16 X 12 mm, obliquis. Stamina vir inæqualia ; erterna filamentis 3-4 тт, appen- 
dice antica. pedoconnectivo breviore ; interna. filamentis 2-2,5 mm, appendice antica pedoconnectteo 
longiore ; calcari postico obtuso, 0,3 mm longo ; anthera 2-2,5 mm longa. 
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Pl. ^. — Calvoa seretii De Wild. : 1, plante entière :: 2/3 ; 2, détail de feuille :: 3; 3, style ‚ 12:4 & 
5, étamines, interne et externe x 12; 6, hvpantho-calice > 6; 7 & 8, fruit entier et en coupe 6; 


9, graine x 20. (Le Testu 3290). 
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Fructus 8 x 12 mm, 10-sulcatus, aerenchymatus, squamis accrescentibus, Í mm ersertis. — 


Pl. 3. 
Туре : J.-F. Villiers 934, Cameroun '/holo-, P! : 130-, YA!) 


Cette espèce provient de Nkol Теа, station refuge remarquable, dont on connait 
quelques endémiques et autres espèces à aire disiointe. Nous avons distingué ce Caleoa 
du C. pulcherrima, mais il ne serait pas étonnant que des hvhridations soient possi- 


bles. 


MATÉRIEL ÉTUDIÉ : CAMEROUN : Lelousey 12726, pétiole et nervure médiane rouge foncé, 
12.1.1974; J.-F. Villiers 819, 22.3. 1974 : 954, plante herbacée, plus ou moins dressée, en | mélange 
avec graminées et Euphorbes сас "— duy 20.6.1974 : 7110, e.) 22.11.1976 ; tous Nkol pm 
vers 490 m, à 18 km NW de Bipindi. 


12. Calvoa angolensis A. et R. Fern. 


Bolm Soc. Brot. 29 : 58, tab. 12 (1955) ; Consp. Fl. Angol. 4 : 162, tab. 14 (1970). 
Type : Fontinha in Gossweiler 14261, Angola (holo-, СОП). 


Par son allure générale, cette espèce ressemble surtout à С. pulcherrima, dont elle est 
géographiquement trés éloignée. Elle s'en distingue principalement par ses fruits largement 
turbinés. Sa biologie est également différente. 


MATÉRIEL ÉTUDIÉ : Angora : Mario Fontinha in Gossweiler 14261 (P), Lunda, rio Luachimo : 


Martins 159, Lunda. 


12. Calvoa subquinquenervia De Wildeman 


Pl. Bequaert. 1 : 384 (1922). 
Tyre : Bequaert 6701, Zaire (holo-, ВВ!. 


Si cette espèce n était isolée géographiquement, elle serait probablement diflicile à 
distinguer des espèces occidentales de la même série. Toutes les récoltes proviennent du 
Kivou, d'une altitude supérieure à 800 m. Elle est fréquemment épiphyte. 

Arbrisseau de 0.5-0.5 m: rameaux plutôt gréles, subangulaires ; feuilles ovales, à ten- 
dance subeireulaire, marges entières, avec quelques cils trés espacés : fruit longtemps [0- 
cótelé, finalement aérifère-cannelé. 


MATÉRIEL ÉTUDIÉ : ZxiRE (tous BR) : Bequaert 6524, 6701, Walikale-Lubutu : Cambridge 
324. lrangi. épiphyte sur arbre tombe ; Christiaensen 154, territ. Shabunda, Kisanga, vers 1100 m. 
épiphvte : 288, territ. Kalehe, vers 350 m, épiphyte ou épilithe en forêt ombrophile : ! 9857. 2049. 
Jrangi : Gutzeiller 1461, territ. Kalehe, vers 1000 m ; Lebrun 5236, près du lac Kivou ; A. Leo- 
nard 71554, 1687 | — Р), 8737, territ. Walikale, fréquent ; Pierlot 2410, route de Bukavu à Shabunda. 
vers 1270 m, épiphyte ; Troupin 3159 (+ P), Irangi. 
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Pl. 5. — Calvoa stenophylla Jac.-Fél. : 1, plante entière X 2/3; 2-5, étamines externes et internes PE 
6, fruit x 4. (Letouzey 9083). 
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1л. Calvoa sp. : Hallé 2260, Gabon : Abanga : Breyne 2728, Zaire : Lundu. 


Arbrisseau de 0,2 m ; rameaux gréles, 1 mm de diamètre, ligneux : entrenœuds courts ; 
feuilles étroitement lancéolées, З x 0,8 em, membraneuses, |-пегулеез (les deux nervures 
latérales étant marginales et peu évidentes): pétiole de 4-5 mm. Сушез réduites à une 
fleur ; fruit largement turbiné, haut de 5 mm. 

ll s'agit probablement d'une espèce inédite, distincte de C. seretii, mais dont le matériel 
est insuffisant. 


15. Calvoa sereta De Wildeman 


Bull. Jard. Etat, Brux. 5 : 81 (1915). 


— С. wildemaniana Ехет., Journ. Bot. 67, Suppl. Polvpet. : 181 (190290) ; А. & R. FERNANDES, 


= ж. 


Consp. FI. Angol. 4 : 163 (1970); type : Gossweiler 7525 (ВМ), Cabinda. 
Type : Seret 1069, Zaire (holo-, BR". 


Espèce forestière, non montagnarde, de petite taille. Se distingue par ses feuilles oblan- 
céées, normalement serretées. Cvmes pauciflores, souvent réduites. Calice avec lobes étroi- 
tement triangulaires, carénés. Étamines (d'après Le Теми 5290) sensiblement inégales 
externes : filet 2,3 mm, anthère 1.2 mm, appendice antérieur étroitement échancré-bilobe : 
internes : filet 1.8 mm, anthére | mm, appendice antérieur plus développé. Capsule large- 
ment turbinée, paroi cannelée, aérifére, couronne réduplhiquée. — РІ. 4. 

L'espèce décrite par ExELL n'est probablement qu'une forme appauvrie du C. serettt. 


Mar£nikr ÉTUDIE : GABON : V. Hallé (y J.-F. Villiers 9491, Cap Estérias ; par grandes taches 
serrées ; fleurs rose pâle : feuilles subcharnues : Lecomte s.n., avril 1894, Fernan Vaz, en forêt : 
Le Теми 5290, Haute Ngounié, entre Dibouangui et 15sala : 2748, Наше Ngounié, Mouvindou. 
-- Сомсо : Makany 1832, plateau de Koukouva, sur sables inondables ; Sita 3223. district. de 
Zanaga ; 4/23 bis. à FW de Mossendjo. — Zaïre (tous BR) : Evrard 4470, riv. Salonga à FW de 
Mbandaka : Gentil s.n., juin 1900, Wema sur la riv. Momboyo ; Germain 5083, Ikela, sous-bots 
marécageux ; Jespersen 13. sloe. ; s.n., дип 1910, sud de Moma ; Lebrun 1939, entre Bokatola et 
Bikoro, forêt sèche ; Seret 1069, de Mampaka à Buta, Uélé ; Thouet 186, Bikoro, lac Tumba, parmi 
les mousses recouvrant les arbres morts en forêt marécageuse ; Fanderyst 17490, lxasongo. — 


ANGOLA, Cabinda : Gossweiler 7823 (COD, Port Congo, Mbulu Hills. 


16. Calvoa sapinii De Wildeman 


Cie Каза: : 377 (1910). 
ТурЕ : Sapin s.n., novembre 1907, Zaire (holo-, BR!). 


Arbrisseau de 0,6 m: rameaux ^-angulaires-ailés. Feuilles oblongo-lancéees : pétiole 
+ ailé, long de 3-4 ст; mbe 8 x 3,5 em, progressivement aigu vers le haut, arrondi à 
étroitement cordé à la base, marges entières à lâchement et obscurément serretées. Cv mes 
plusieurs fois divisées : capsule turbinée, pentagonale, couronnée par les écailles émarginees. 
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C'est une espèce forestière des sous-bois, dont l'aire se situe dans le bassin inférieur 


du Congo. 


MATÉRIEL ÉTUDIÉ : Conco : Sita 3179, région de Kindamba ; Thollon 1279, му. Kouilou. — 
Zaïre (tous BR) : Allard 223, Nsaka ; ; Breyne 2620, Kimvula- Neidingo, forêt de plateau ; Callens 
175, Kimvula, Mongo Kulunsu ; Devred 1056, Kinkosi- Madimba ; 2795, vallée de la Njari ; plante 
érigée, haute de 1 m, dans le sous-bois des foréts maréeageuses ; Germain 2007, Kwango. niv. 
Габи; sous-bois de galerie forestière marécageuse ; Pauwels 404, Kimbuba ; 7/2, territ. Popo- 
kabaka ; herbe dressée, haute de 60 ст, en sous-bois, fleurs pourpres ; Vanderyst 12722, Казаща- 
Kwango. 


17. Calvoa monticola А. Chev. ex Hutch. & Dalz. 


Кем Bull. 1928 : 221 11928) ; ЕМТА, ed. 1, 1: 209 (1927); А. Cukvarikn, Expl. Bot. Mr. 
occ. : 270 (1920), nom. Ф ; Bull. Mus. natn. Hist. nat. ser. 2, 4: 680 (1932); Келу, FWTA. 
ed. 2, 1 : 251 (1954); Jacovks-FÉrix, Icon. Pl. Afric. 3 : tab. 67 (1955, : Арам, Меш. Mus. natn. 
Hist. nat., ser. Bot., 20 : 359 (1971). 

— C. zenkeri Giro ex Exner., Pflanzenw. Afr. 3 (2) : 757 (1921) ; aucun spécimen désigné, ni aucune 
récolte connue de ZENKER. 


[,ЕстотүрЕ : Chevalier 19476, Côte d'Ivoire, Р! 


Arbrisseau de 0,.3-[ m, buissonnant ; rameaux plutôt arrondis, Feuilles normalement 
cunées à la base, ѕеггеібеѕ. Cvmes normalement dressées, multiflores : fruits turbinés, nette- 
ment espaces sur les axes sinueux., Ainsi compris, nous lui attribuons des récoltes qui vont 
de la Guinée аи Gabon, généralement en provenance de stations rupestres intraforestières. 
|| recouvre done l'aire du C. pulcherrima et se retrouve à son voisinage en quelques stations 
du Cameroun. Ceci n'a, en soi, rien d'étonnant, mais il se pourrait que des hvbridations se 


produisent entre ces deux espèces, et nous avons quelques spécimens d'attribution dilli- 
cile. 


FORMES JU VÉNILES. — Comme nous l'avons indiqué dans les généralités, ei à propos du 
(С. seretit, certaines espèces fleurissent tôt, alors que leurs organes végétatifs n'ont pas encore 
acquis leurs taille et forme habituelles. П est généralement facile d'identifier correctement 
сех spécimens, Cependant, de telles plantes néoténiques se maintiennent parfois, conservant 
des Feuilles de forme juvénile, et ne produisant que des evmes pauci- où uni-flores. C'est 
le cas de quelques spécimens du Gabon, que nous attribuons au C. monticola, mais dont nous 
пе savons pas s Из avit de formes génétiquement пай без. ou d'aecommodats à des substrats 
Insullisants. 


MATÉRIEL ErUDIÉ : СстхЕЕ : Adam 3239, Nimba ; Chevalier 20805, région de Macenta : Jacgues- 
Félix 000, Macenta : Schnell 1164, Mt. Nimba : 2591, Macenta. Ёё de Ziama. [винт : denn 
21404. МЕ. Nimba. Cork pb [voire : Chevalier 18218. entre le moven C ж”, ella moyenne Sas- 
sandra ; 27476. Mt. Niénokoué, NE de Рака, entre Grabo et Tat : 19587. N de P atokla : BITING, 
НЕ. СахаПу: 27239, rocher pres de Danané: Portères 657. Mt. Cavallv : Schaell 1332. massil des 
— (онаа : Danquah CRE 396%. Begro. aG6 hêng : Анне 411. Lolodorf : prm 

292, Makak., roc hers sous forêt près du Nvong : : Letouzey 9310. Ebianemevong, 60 kin E de ( amp: 
— бо km SE d'Ebolowa : 10368, Ebiane mavong ; 77454. Nkolandjoum. г" Mbalmayo à Ebo- 
lowa : J. «A. Raynal 9715. rocher Xkoakas, 25 km BE бы — aee; P 252. 
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2749, 2815, 4981, 4136, Bélinga ; У. Hallé 4 Le Thomas 234, Booué, sur Ogooué: Le Testu 
8973, rochers au S d'Ovem. 


FORMES JUVÉNILES : N. Hallé 3944, 4042, Bélinga ; №. Hallé «y J.-F. Villiers 4979, corniche 
rocheuse de Bangwé ; 9035, rocher Mbaü. 


18. Calvoa leonardi Jac.-Fél. 


Bull. Jard. Bot. Nat. Belg. 44 : 167, tab. 3 (1974). 
Type : Lebrun 5297, Zaire (holo-, BR!). 


Се Calvoa est bien distinet des autres espèces du Kivou par ses feuilles très étroites, 
Par contre, il est à noter que son fruit est du méme type que celui du C. orientalis. 


MATÉRIEL ÉTUDIÉ : Zaïre : Вафаий 750, 754 (P), Kivou, Kashewe ; Lebrun 5297 (ВВ, P), 
entre Walikale et Kalehe, vers 1050 in, berges d'un ruisseau ; 4. Léonard 3919 BR. P», sur un 
vieux tronc couche dans l'eau. 


19. Calvoa stenophylla Jac.-Fél., sp. nov. 


А C. leonardi, fructo, 10-suleato, aerenchymato, calice marcescenti, differt. 

Suffrutex erectus, 0.2 m altus, rubescens, fur[uraceus 2 ramis à nim diametris, quadrangularibus 
minute alatis. Folia anguste lanceolata, apice basique acuta, S X l em: petrolo 0.2-1 cm longo : mar- 
gine integro vel 2-3 dentalis apice versus ; 1(3 )-пеғогѕ tenuibus. Cymæ simplices : pedunculo fur- 
Гигасео. 2 cm longo: usque 4-S-[loribus, sed saepe reductæ. Flos subsessiles, hypanthio turbinato. 
3 x 8 mm: calyce sinuato, lobis dentiforminus carinatisque : petalis ГЭ X Ө тт. oblongo-obliquis, 
Stamina vir rmiequalia, filamentis laminaribus ; externa : anthera LS mm longa, appendice antica 
truncate pedoconnectieo breviore. hlamento 39 HN longo : interna : anthera 2 тт longa. appendice 
antica scutelliformi, cristata, pedoconnectieo longiore, filamento Z4. mm longo: calcaribus ШШДЕ 
obsoletis, 0.2 тт. Stylus incognitus. 

Fructus turbinatus. 8 x 6 mm. 10-sulcatus, aerenchipmiatus ; squamis. accrescentibus, planis. 
truncatis, 2-2,5 mm ezsertis. — Pl. 5. 


ТУРЕ : Letouzey 9083, Cameroun, sur rochers de la rivière Minsomo. à 4» SE de Кт. 


mars 1968 (holo-, P! ; 1so-, YA!). 


Seule récolte connue : à rechereher sur les berges rocheuses des ruisseaux forestiers 
collinéens du SW du Cameroun. Se rapproche du C. leonardit par ses feuilles; mais le fruit 


est d'un type différent. 


